
Le problème de Chyppe
(Do notre corrcspondant au Caire)

Après avoir été considérée pendant dos
années commc un Eldorado par Ics fonc-
tionnaires br i tanni ques en retraite , l'ile
de Chypre est devenuc d' emblée un dcs
problèmes los plus difficiles à résoudre
pour le nouveau ministre br i tannique dcs
colonies , Sir Lennox-Boyd. Il y a 76 ans ,
de rctour du congrés de Berlin , Disraeli
put annoncer  à la Chambre dcs commu-
nes quo la Turquie avait à son tour re-
connu que l 'Angleterre avait lc droit
d'occuper et d'administrer Chypre.  Par
la suite personne n 'avait plus mis en
doute la légitimité dos droit: . do la Gran-
de-Bretagne sur l'ile. Si pour le moment
une rép étition dcs événements dc 1931
n 'est pas à prévoir , la s i tuat ion n 'en de-
meure pas moins aussi tendil e q u a  l'epo-
que où le droit de légifércr fut transmis
au gouvorneur br i tanni que.

Dès la fin de la deuxième guerre mon-
diale , l' agitation a repris parmi la popu-
lation locale cn faveur d'une union avcc
la Greco. Ces revendications furent ap-
puyées pour la première fois officiel le-
ment par le roi de Grece en 1948 après
que la Grande-Bretagne cut Iaissé clairc-
ment entendre qu 'elle s'opposcrait par
tous les moyens à une tell e tentativo. Le
conseil religieux cypriote , lc seul qui soit
ac tue l lement  en mesure dc défendre les
intéréts de la population , avait  décide cn
1951 dc demande- l 'intervcntion des Na-
tions Unies , mais comme une telle me-
sure aurai t  pu mar quer  la fin des rela-
tions amicalcs entre la Grece ct la Gran-
de-Bretagne , les Cypriotes et lo gouve--
nement  grec se sont efforcés jusqu 'ici dc
liquid'er cette a f fa i re  par la" Voie de né-
gociations directes avcc Londres. Ces ef-
forts n 'ayant pas donne les résultats es-
comptés, la Greco vient dc so décider dc
s'adresser à son tour à l 'ONU , dc sorto
que los revendications d 'Athèncs cn ce
qui concerne l'ilo dc Chypre devraient

LA SITUATION TRAGIQUE DES PAYSANS A LA MONTAGNE

Le problème complexe et tragique des paysans à la montagne est un produit de la
civilisation , qui a entrainé un changement complet de vie. Les difficultés croissantes
forcèrent de plus en plus les paysans à quitter leurs terres à la montagne. La Con-
fédération et les cantons, tout comme des organisations rég ionales, ont entrepris
une lutte 'mergique contre la dépopulation de nos communes de montagne. A gauche
une vue Ju hameau de Vichères, dans le Val d'Entremont (Valais), qui montre le
terrible amorcellement des terrains. A droite, la construction d'une maison permettra
d'assainir les habitations à Vichères. C'est une preuve de l'entr'aide helvétique dont
bénéficie ce hameau qui se compose de six ménages et n'a plus ni école ni laiterie.

DES RHUMATISMES GUERIS PAR LE
VENIN D'ABEILLES

Lcs abeilles , qui pi quont si doulourcu-
sement les campeurs , peuvent aussi sauver
dcs malades . Leur venin , convenablement
Pre parò , s'est révélé un t ra i tement  remar-
quable de certaines formes do rhumatìs-
nte. Los Drs l.hcrmitte , Porsin et Betonine
-¦e Paris , v iennent  do rendre compte do
Plusieurs cas do pol y.vthri te  chroni que
evolutive , de rhumatisme articulaire ct de

ètre examinécs au cours de la prochai-
ne session des Nations Unies qui s'ou-
vrira le mois prochain.

Ainsi , cette affaire , qui n 'avait donne
lieu par le passe qu 'à dcs négociations
bilatéi-ales , sera portée devant l'op inion
publique mondiale , les pays communistes
devant otre les premiers à saisir l' occa-
sion qui leur est oiffertc de troubler Ics
rapports cnt^e la Grande Bretagnc , qui
est membre de l'Otan , et la Grece.

L'importance attribuée à Pile de Chy-
pre n 'a été mise en relief qu 'après quo
Ics Bri tanni que's curcnt décide de quitter
la zone du Canal de Suez et de transfé-
rer leur quartier general du Moyen-
Orient dans l'ile. Dorénavant , Chypre
devra rempl i r  la tàche qu 'assumait jus-
qu 'ici le canal dc Suez dans le système
de défense méditcrranéen et du Moyen-
Orient , les Etats-Unis s'étant ralliés dès
le début au point de vue britannique. Dé-
sormais , il ne saurait  ètre question d'é-
vacucr Ics troupes britanniques de Chy-
pre , ni de rcnonccr aux travaux de for-
tification entrepris depuis quel ques mois.
A Athènes , on se rend compte dcs be-
soins mili taires dcs puissances occiden-
tales dans cette zone. C'est pourquoi on
c,st d'accord d'éviter tout ce qui pour-
rait affaiblir  le système occidental.- On
aff i rme memo quo le gouvemement grec
entend collaborer étroitement avec les
Britanniques dans co domaine.

Il est évident que la Grande-Bretagne
ne changera pas d'attitude , d'autant
moins que la- perte du- Canal de Suez
est devenue definit ive pour elle. Quello
que soit la décision que prendront les
Nations Unies, on ne voit pas pour le
moment sur quelle base un accord pour-
rait intervenir  qui mettrait  Fin à un con-
fli t  dont l'URSS serait seule à bénéfi-
cier.

maladie do Bouil laud , qui ont réagi de
facon spectaculaire à uno administration ,
pendant plusieurs mois , dc venin d' aboil-
lcs . L'état general dc ces malades s'est
amélioré , les doulours articulaires se sont
apaiséos . Ics enf lurcs  ont beaucoup dimi-
nue. Lcs auteurs voicnt dans le nouveau
t ra i t ement  une armo intéressante contre
los maladies dites « collagene -> , c'est-à-
dirc qui attei gnent les tissus « d'cmballa-
ge * du corps.

Pas de vacances pour les perceurs
de coffres-forts

(De notre correspondant particulier)

Il existe pourtant dcs blindages im-
pénétrables , dcs scrrures aux com-
binaisons indéchiffrables.
Les statistiques dc police , pendant la
periodo dite des vacances , sont édi-
fiantcs à consulter : Ics chevaliers
dc la p incc-monseigneur et du cha-
lumeau oxy-acétyléniquc ne perdent
pas leur temps. Nég ligeant les ri-
ches villas , Ics palaces et les ban-
ques de la Còte d'Azur , ils se font
« la main * dans les immeubles dé-
serts dc la capitale. Chaque nuit,
le coffre d'un particulier  recoit leur
visite , chaque semaine colui d'un
bijouticr et chaque mois , cn moyen-
ne , descente intércsséc dans une
banque !
«Mineur et terrassier» , pour deve-
nir millionnaire 1

Pour deux; jours de congé, la Ban-
que a ferme ses portes ; l'immeuble
est sans locataircs , mais les portes
blindées, les grilles et les rideaux d'a-
cier ont été places. Le dispositif secret
d'alerte extérieur et intérieur est bran-
che sur la ligne d'appel de la police.
En partant , le directeur emporté les
six clefs maìtresses des blindages et
des coffres-forts.

Le lundi matin, à la reprise du tra-
vail , le caissier des e end dans les sous-
sols pour ouvrir la salle du Trésor, où
se trouvent les compartiments des
clients. La serrure resiste : comme elle
est apparemment intacte, on croit à
un dérangement du mécanisme et l'on
fait appel au constructeur. Après plu.-
sieurs heures d'effort, il parvient à pé-
nétrer dans la salle. Un spectacle dé-
concertant se présente alors : le sol de
la salle est jonché dc papiers, de titres,
d'écrins vides... Sur les deux cents ca-
siere scellés dans le mur, cent soixan-
te quinze sont fracturés et délestés des
fortunes qu'ils contenaient.

L'enquéte de la police n'est plus
qu'un simple constat, pleinement édi-
fiant d'ailleurs. Les cambrioleurs sont
descendus dans la cave à charbon de
l'immeuble voisin, là, ils ont crevé
le mur donnant sur le trottoir. Puis,
après avoir creusé, déblayé, étayé un
tunnel long de cinq mètres passant
sous le trottoir , ils ont percé le mur
dc fondation dc la banque et sont en-
trés directement dans la salle du Tré-
sor. Alors , avec une simple petite pin-
ce-monscigneur, ils ont déboité les
portes de tous les compartiments qui
ne possédaient pas une protection sé-
rieuse.

Trente six heures de travail 1 Outil-
lage : une barre à mine, un pie, une
pelle , une brouette. Recette : 140 mil-
lions de marks or, car il s'agit là d'u-
ne banque de Berlin 1

IL FAUT ETRE
«TECHNICIEN» AVERTI
POUR REUSSIR 1
Les procédés de cambriolagc peu-

vent se classer en deux catégories :
1) Lcs attaques mécaniques par

emploi dc burins, pinces, vis de trac-
tion, perecuses, scies circulaires, dé-
coupoirs.

2) Les attaques thermiques par l'em-

UN PETIT COIN TRANQUILLE

John Ford lc metteur cn scène améri-
cain bien connu entro dans le bureau dc
son directeur.

— J ' ai besoin dc vacances. J' ai besoin
de tranquill i té.  Je voudrais passer un
mois dans un trou perdu.

— D'accord , dit le producteur. Mais
comment allez-vous faire pour trouver un
trou vraiment tranquille ?

— Pas di f f ic i le , dit Ford. Sur le capot
de ma voiture , je fixerai une photo de
Rita Hayvvorth , format un mètre sur deux

pio! du chalumeau oxy-acétylénique.
Les statistiques des tentatives d'ef-

fraction des coffres-forts ont montre
que 90 pour cent de celles-ci étaient
réalisées par des attaques mécaniques.
C'est le «tout-venant» des débutants
qui se livre à ce genre d'attaque. La
moitié de ces tentatives rcstent dcs é-
checs complets.

C'est que, contre ces attaques, la
défense a été résolue d'une facon par-
faite par l'emploi de blindages en a-
ciers spéeiaux qui présentent une ré-
sistance de 100 kilos par mill imetro
carré et un allongement de 25 à 30
pour cent qui leur évite la fragilité
aux choes.

Les attaques au chalumeau sont
exécutées par des techniciens qui tien-
nent le haut pavé de la cambriole : ils
obtiennent de 80 à 85 pour cent de
réussite mais les risques sont gros.

Contre les attaques au chalumeau,
la défense est beaucoup plus com-
plexe. Le chalumeau oxy-acétylénique
développe des températures atteignant
3.000 degrés. Il en résulte que les ro-
ches réputées infusibles d'après les
essais pratiques au chalumeau oxhy-
drique des minéralogistes fondent lors-
qu'elles sont soumise à l'action de la
fiamme oxy-acétylénique. Aucune ro-
che connue no resiste à 3000 degrés.

SERRURES HORAIRES ET
SERRURES A 100 MILLIONS
DE COMBINAISONS

Les artisans de la serrurerìe ont eu
des apprentis royaux : Charles IX,
Louis XIII et Louis XVI. Le blason
de la corporation date de 1696. Il est :

« De gueule à deux clefs, l'une d'ar-
gent et l'autre d'or, adossées et pas-
sées en sautoir, et Iiées d'un ruban
d'azur ; en chef d'azur seme de fleurs
de lys d'or... ».

Aussi n'est-il pas rare de trouver
dans leur production des chefs-d'ceu-
vre de mécanique.

Telle cette serrure du XVIIe siècle
qui se met en place sans aucune vis
ni écrou apparenti et qu'il est impos-
sible dc démonter sans briser la por-
te. Le propriétaire peut donner à sa
clef la faculté d'ouvrir entre ses mains
et Pimpossibilité d'ouvrir lorsque la
clef est entre les mains d'un étranger.
De nos jours, les scrrures horaires
sont des chefs-d'ceuvrc de mécanique
et d'exactitude. Personne, pas méme
le propriétaire ne peut les ouvrir avant
l'heure fixée : la mise en place de ce
dispositif a été imaginé par un petit
ingénieur de New-York : Mais cha-
que cxemplaire coùte 35 millions dc
francs francais. Ce n'est évidemment
pas à la portée de tous les commer-
cants.

Moins onéreuse est certainement la
serrure aux 100 millions de combinai-
sons : elle revient à peine à six mil-
lions de francs. Un cambrioleur qui
possederai! la clef du coffre-fort mais
ignorerait le dispositif complémentai-
re de sécurité devrait travailler 190 ans
sans arrèt au rythme d'une combinai-
son par minute 1

René Hybre

Et dès que j 'arriverai à un endroit où l' on
me demanderà : «Qui est cotte femme ?"
ch bien ! j 'aurai trouve l' endroit révé !

VIEILLES BARBES
Orson Wcllcs tourne actuellement un

nouveau film à Berlin.
L'autre jour , pris soudain d'une ragc

dc dents , il dut se rendre chez un grand
dentiste qui lui avait été recommande par
le producteur du f i lm.

Or , en accédant à la salle d' attente du
praticien , il y apercut quel ques vicillcs

Sur les toits
Four qui consent à étre a t tent i f ,  mille

petits fai ts  quotidiens peuvent avoir la
portée et le sens d' une lecon. Et peut-
ètre ne nous manque-t-il que de savoir
reg arder pour comprendre certaines cho-
ses.

Depuis longtemps , j 'aimais à voir sur
le toit qui home mon horizon quotidien,
un vieux chat solitaire, lent à se mouvoir ,
et qui se promenait sur les tuiles moussues
comme en un pays depuis longtemps con-
quis. Il paraissait heureux , cherchant le
chaud voisinage des cheminées et suivant
d' un oeil gourmand les rares oiseaux qui
se posaient au bord de la souttière pou r
y boire l' eau du ciel .

Sans doute eùt-il pu jouir longtemps
encore de cette serenile , parcourant son
royaume le jour et rentrant la nuit venue
en un obscur logis où Tattendait j a p àtée.
Mais il f a u t  croire que le destin des chats
est rég lé comme celui des hommes par
d'étranges et secrètes forees.

Un matin, un matou e f f l a n q u é ,  roux et
cauteleux, santa sur le toit et vint f la i rer
le maitre des lieux. Sur le bord d' une
eheminée, un moineau raillcur s'immo-
bilisa, pressentant le drame

...Et le drame éclata , en e f f e t .  Rapide ,
magni f ique et cruel.
Furieux de voir un intrus, etile devinant

anime de mauvais desseins, notre chat
grogna gronda, opposant à l' envahisseur
l'avertissement loyal qu 'en toute bonne
guerre on lance à ceux qui troublent votre
quiétude. «Déguerpis , ou je me fàche  1*
Mais sans doute aussi y  a-t-il chez les
chats - comme chez les hommes - des
fourbes  et des làches. L'autre , usant des
g r i f f e s  et. des dents, sans respect pour
la vieillesse de son adversaire , l' accula au
bord du toit et, d'une souple et a f f reuse
détente , le f i t  basculer. 11 tomba 1

J e me penchai - attristé - m'attendant
à voir sur la chaussée une petite boule
grise qui achevait de rendre au dieu des
bètes une àme ulcérée et, qui, sans doute ,
ne comprenait pas. Mais non ! Un instant
étourdi , le vieux chat se secoua, se lissa
d'une patte prudente et lan fa  sur le haut
de la maison un regard charg e de ran-
cane. L 'instant d'après , il avait reparu
sur les tuiles moussues. non point sur dc
lui et princier comme auparavant , mais
tapi, précautionneux, at tent i f .  Le moment
vint , sans doute, où il jugea l 'occasion
favorable,  car il bondit, ayant retrouvé
l ' ardeur de ses jeunes ans et, après une
lutte brève et farouche,  f i t  choir à son
tour celui qui l'avait inquiète — et qui,
lui , ne se releva pas.

Et f a i  pensa que Tidàe que nous nous
faisons de la juslice n'est point si fauss e
qu'on voudrait nous le fa i re  croire puis -
qu 'ellc est, somme toute, la méme chez
les animaux.

L 'ami J ean.

dames ct deux messieurs déjà àgés, l'un
à barbe grisonnantc , l'autre à grande
barbe bianche.

Et l' acteur dc s'écrier :
— Ah ! si l'attento est si longue que

tout le monde ici-mème est atteint de
vieillesse et que Ics barbes y blanchis-
sent , pour ma part , je préféré m 'en aller.

Ce qu ii fit , en effe t , et d' autant plus
allègrement qu 'au mème moment , comme
par cnchantement , son mal avait cesse
dc le tourmcntcr.

A TU El A TOI
Le roi Haakon de Norvège est le mo-

narque le plus démocratique qui soit.
C'est ainsi qu 'il a dit au sujet d'un de
ses hommes d'Etat , l' ex-président du Con-
seil Nygaardsvold , avec qui il a partag e
Ics années d' exil à Londres durant l'oc-
cupation allemande :

— C'est un brave homme ct jc l' aimc
beaucoup. Nous sommes presque à tu et
à toi. En tout cas , lui , il me tutoic.

A LA PORTE DU PARADIS

Examen d' identité à la porte du para
dis. Saint Pierre demando des précisions

— Nom ? Prénom ? Date de naissan-
ce ? Profession ?

— Médecin.
A ccttc réponse , lc celeste portier or-

donne :
— Troisième porte à droite : « Entrée

des fournisseurs ».



LES SPORT S
AUTOMOBILISME ET MOTOCYCLISME

Le Grand Prix de Berne
VICTOIRE DE FANGIO

Classement voitures do course formule I : 1. Juan
Manuel Fangio, Argentine, sur Mercédès, GG tours , soit
480 km. 480, én 3 h. 00'35"5 (moyenne 159 km. 650) ; 2.
F. Gonzalès, Argentine, sur Ferrali , 3 h. 01'32"5 ; 3.
Hans Herrmann , Allemagne, sur Mercédès , G5 tours ;
4. Roberto Mieres , Argentine, sur Maserati, G4 tours ;
5. Sergio Mantovani , sur Maserati , 64 tours ; G. Ken
Wharton , Angleterre, sur Maserati , G4 tours ; 7. Ma-
glioli , Italie, sur Ferrari , 62 tours ; 8. Jacques Svvaters,
Belgique, sur Ferrari , 58 tours.

A la suite clu grand prix de Berne, voici le classe-
ment du championnat du mondo des conducteurs :
Fangio est premier avec 42 pts. Il est d'ores et déjà
champion du monde , car il ne pourra plus ètre rejoint.
2e Gonzalès , 23,66 pts ; 3e Trintigant , 15 pts ; 4. Haw-
thorn 10,66 ; 5. Kling, 10 pt.s.

LE GRAND PRIX DU BREMGARTEN

Voici les résultats de l'épreuve pour voitures de
sport organisée samedi sur le circuit du Bremgartem:

Voiture de sport de sèrie jusqu 'à 1600 omo : 1. Ar-
thur Heuberger , Goldach , sur Porsche, 10 tours, soit
72 km. 800, en 36'5 (moyenne 121 km. 053) ; 2. Wal-
ter Ringgenberg, Berne sur Porsche, 36'19"5.

Voitures de sport de sèrie de plus de 1600 omo : 1.
Robert Jenny, Lausanne, sur Jaguar , 10 tours, soit
72 km. 800, en 36'3 (moyenne 121 km , 165) : 2. Ernest
Seller, Romanshorn, sur Lancia , 36'5"8.

Voitures de sport modifiées jusqu 'à 1500 eme : 1.
Arthur Heuberger, Goldach , sur Porsche, 10 tours, soit
72 km. 800, en 33'26"3 (moyenne 130 km. 629).

Voiture de sport modifiées de peus de 1500 cmc. :
Willy Daetwyler , Zurich, sur Alfa Romeo, 10 tours ,
soit 72 km. 800, en 32 37"9 (moyenne 133 km. 858) ;
2. Benoit Musy, Fribourg, sur Maserati , 32'54"2.

LA COURSE DES MOTOS. 250 cmc

20 concurrents s'alignent au départ , Baltisbergèr
(NSU) ct H. Prikker (Guzzi) ne sont pas au départ.
Au 3e kilomètre , l 'Allemand Haas , sur NSU , est vie-
timo d'une chùte sans gravite pour 'lui , mais sa
machine est mise à mal. Autre abandón à signaler :
Hallmaier (Allemagne) , sur Adler , au 12e tour. Il
pleut pendant toute la course.

Classement : 1. Rupert  Hollaus , Autriche , sur
NSU , 18 tours , soit 131 km. 040, en 1 h. 1' 56" 7
(moyenne 126 km. 825) ; 2. Georges Braun , Allema-
gne , sur NSU , 1 h. 5'21"8, etc.

ANDERSON, VAINQUEUR EN 350 cmc

Course disputée dimanche matin par temps cou-
vert , mcnagant et p luvieux . 27 coureurs sont au
départ. Kavanagh et Aram sont .au commandement
pendant 10 tours , puis Anderson revient très fort
et s'installo à la première place au ISe tour.

Classement : Fergus Anderson , Grande-Bretagne ,
sur Guzzi , 21 tours , soit 152 km. 880, on 1 h. 4'54,9
(moyenne 141 km. 464) ; 2. Ken Kavanagh , Grande
Bretagne , sur Guzzi , 1 h . 4'55,2.

À GEOFFROY DUKE LA COURSE DÈS 500 cmc

Pendant dix tours , Kavanagh (Curri) et Amm
(Norton) sont en tète. Mais Duke regagne du ter-
rain ct au 24e tour , lorsque Kavanag h abandonne ,
il prend la tète. Duke conserve le commandement
ct gagne la course , s'assurant ainsi le t i t re de cham-
pion du monde des 500 cmc.

Classement : 1. Geoffroy Duke , Grande-Bretagne ,
sur Gilera , 28 tours , soit 203 km. 840, en 1 h . 21'4 ,6
(moyenne 150 km. 850) ; 2e Ray Amm , Rhodésie ,
sur Norton , 1 h. 21'8,3.

LE CHAMPIONNAT DU MONDE DES PILOTES

Après les courses de Berso , lc classement des cou-
reurs pour 'le championnat du monde est le suivant :

250 cmc : Werner Haas , champion du monde , ne
pouvant plus étre rejoint.

500 cmc : G. Duke, champion du monde , ne pou-
vant plus ètre rejoint.

350 cmc : Anderson est en tète.
Side-cars : Oliver ct Noli sont à égalité.

VICTOIRE ALLEMANDE DANS L'ÉPREUVE
DES SIDE-CARS

22 .coureurs s'alignent au départ de la course des
side-cars 500 cmc 18 termincront. Dès le 3e tour ,
Noli ct Smith sont au commandement  et Noli s 'im-
ipose nettement dès le lOe tour. Tour le plus rapido :
Noli , 3'16", moyenne 133 km. 442.

Classement : 1. Wilhelm Noli , Allemagne , .sui
BMW , 16 tours soit 116 km. 480, en 53' 43,1 (moyen-
ne 130 km . 100) ; 2. Cyrill Smith , Grande-Bretagne
sur Norton , 54Ì0,S , etc.

• GOLF

Le Golf de Crans sur Sierre
Coupé Jameson : 80 participants , foursomes mixte ,

electic 36 trous.
Catégorie handicap : ler Mlle van Riendiyk (Hol-

lande) , Knappert (Hol lande  ; 2e M. et Min e Wall-
li (Suisse) ; 3e Mme Tenridachi (Egypt) Bellissor
(Franco).

Catégorie scratch : ler  Mme Steigiou (Egypte)
Omar Plajoui (Maroc) ; 2e Ctesse dcs Courtils
(France) Borgo (Maroc) ; 3c M. et Mme Bellegran-
di (Italie) . Golf-Club

Additionné de siphon ou d'eau minerale,
délicieuse boisson rafraìchissante

Le Championnat du monde
Louison- Bobet a remporte le championnat du

monde à Solingen. Coppi a été evince à la suite
d'une chute.

Fritz Schaer termine brillant second et a failli
gagner le titre mondial.

Kubler a été victime d' une noire malchance.
Classement

1. Louison Bobet , Erance , qui a couvert les 240
km. en 7 h. 24' 26", soit à la moyenne de 32 km.
375; 2. Fritz Schaer , Suisse , à 22" ; 3. Charly palli,
Luxembourg, à 2' 12" ; 4. Gismondi , Italie; 5. An-
quctil ;  6. Coppi; 7. Varnajo; S. Forestier; 9. De
Bruyne , suivi d'un peloton; 10. Fornara; 11 . Car-
rea; 12. Alomar; 13. Massip; 14. Robic , tous le mè-
me temps que Forestier; 15. van Breenen; 16. Za-
gers ; 17. Decock ; 18. Huber; 19. Ruiz ; 20. Stevens;
21. Reitz; 22. Pankoke.

En principe , tous les autres coureurs ont aban-
donne.

9 FOOTBALL

Les matches en Valais
A Monthey, Vevey a battu les locaux par 2 à 0.
A Martigny, les locaux ont battu les Fribourgeois

3-1 .
COUPÉ SUISSE

A St-Maurice : St-Maurice-Ardon : 3-0.
A St-Léonard , forfait  de Villeneuve.

COUPÉ VALAISANNE
Résultat  de la première journée :
Viège II-Brigue II : 9-0 ;
Rarogne-Steg : 5-4 ;
Chippis Il-Sal quenen : 2-5 ;
Montana-Sierre III  : renvoyé ;
Lens-Ayent : 2-4 ;
G-ùmisuat-St-Léonard II : 2-1 ;
Conthey I-Lèns II : renvoyé ;
Riddes Il-Chateauneuf II : 2-3 ;
Fully II-Vétroz II : renvoyé ;
Evionnaz I-Martigny III : 1-1 , après prolongations

Martigny est qualifié par tirage au sort.
St-Gingolph-Collombey : 0-4 ;
Troistorrents-St-Gingolph II : renvoy é.

A TENNIS

Championnat de Montana
Le traditionnel tournoi pour Pattribution des

titres de « champions » de Montana se déroulera
les 28 et 29 aoùt 1954. Il est réserve aux joueurs
des sérics B, C et D et comprendra les quatre é-
iprcuves : simple-dames, simip'le-'messieurs, double-
mixte et double-messieurs, dotés chacune d'un
challenge . Les inscriptions sont recues jusqu 'au jeu-
di 26 aoùt à 18 heures , par le Bureau officici de
Renseignements, tèi. 5 21 79.
. Quelques bons joueurs de Genève et de Lausan-
ne se sont déjà annonces. Le Comité d'organisation
invite chaleureusemcnt les joueurs valaisans à par-
ticiper à ce tournoi de fin de saison dont la durée a
été réduite à deux jours , soit le samedi et le di-
manche.
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Réflexions sur
les représentations théàtrales

dans nos villages de montagne
Chaque année , dans l' un ou l' autre village de

la vallèe d'Anniviers , on monte une pièce de théa-
tre. Quel quefois cela se fait en hiver et alors , les
jeunes n 'ont d'autre but que de procurer à la popu-
lation d'un village ou d'une région un sain délassc-
ment. Mais , il est nécessaire plus souvent de songer
à une recette. Tantòt , c'est en faveur d'une eglise
nouvelle ou d'un sanctuaire restaurò , tantòt c'est une
soeiété qui a besoin de fonds , un ski-club qui n 'a
pas les moyens de faire les dépenses que nécessité
son développement.

Deux mots de ce qui s'est passe cet été : St-Luc
donnait une représentation thóàtrale en faveur du
Ski-club le 25 juil let .  A Grimentz , « le  théatre » —
comme on dit dans le langage populaire — eut lieu
le 15 aoùt , en faveur des nouvelles orgues réceip-
ment inaugurées .

Erreur serait de croire qu 'il suffi t  de suggérer
l'idée d' une représentation théàtrale et d' en attendre
la réalisation . Bien au contraire ; il faut  vaincre de
nombreuses diff icul tés  'qui mème si ellès ne sont
pas insurmontables , ralentissent néanmoins l'élan
premier.

Quelques mots d'abord du choix des pièces. Il
n 'est pas toujours facile de trouver quel que chose
qui convienne au milieu. D'autre part , on doit re-
nonccr à des pièces intéressantes du fait  que le nom-
bre d' acteurs est insuffisant.  On devrait à mon avis
dans nos villages de montagne , choisir des pièces
qui sont «de la montagne». D'abord parce que Ics
acteurs s'y sentent à l'aise. Ensuite parce qu 'en été ,
le public est compose cn grande partie de gens dc
la ville ; et ils aimcnt à voir quel que chose qui soit
« dc la montagne ». On pourrait  contester mon
point de vue en disant qu 'un certain renouveau est
nécessaire. Peut-ètre . Mais ce que je dis plus haut ,
devrait ètre , me semble-t-ill , la règie generale. Je
crois que c'est une erreur , méme pour une comédie
do présenter dans nos villages du francais «écorché» .
On comprendra ce que je veux dire. Il serait témé-
raire d'autre part de choisir des pièces au-dessus
de la portée de nos acteurs qui ne sont pas des
professionnels, ne l' oublions pas.

Le choix des acteurs n 'est pas plus aisé que ce-
lui dcs pièces. Peut-ètre parco qu 'on ne dispose pas
toujours des éléments n écessaires ; mais ' surtout
parce que la bonne volonté n 'est pas la qualité do-
minante de tout le monde. Je ne crois pas me trom-

per en affirmant qu 'il y a bien peu d'acteurs qui
vont « sur les planches » pour leur plaisir seulement.

Un réel sacrifice est demandò. Pour monter con-
venablement une pièce — et c'est tout de mème là
une condition essentielle du succès — une très gran-
de sommo da travail est exigée. Et les acteurs qui
arrivent au bout (en conservant toujours l'entrain
et la bonne humeur. ..) ont un mérite incalculable.
Les ròles sont distribués généralement en hiver dé-
jà. Mais parce qu 'ils ont des mois devant eux , les
acteurs remettent à p lus tard l'étude du texte. On
arrivé au dernier moment sans étre prèt et à ce mo-
ment-là , il faut tout bousculer. Cela devient vérita-
blement du surmenage , les reprósentations étant don-
nées pendant la période des grands travaux de la
campagne.

Il y a dans nos villages de montagne , des acteurs
eXcelleiits . Oh ! je sais , ils ne sont pas la règie ge-
nerale. Mais pour peu que le choix ait été judicieux ,
on constate que nos amateurs jouent avec beaucoup
de naturel.  Ils ont parfois des diff icultés  pour la
diction ; mais Paccent du terroir donne généralement
aux pièces une saveur toute particulière.

Les mctteurs en scène qui se donnent entièrement
à leur tàche — c'est aussi un point important ! —
obtiennent presque toujours les résultats désirés.

Le public assiste et dit : « C'est bien joué , ou ,
c'est mal joué ». Jugement qui peut paraitre un peu
rigoureux mais qui est la plupart du temps équita-
ble. On n 'insisterà jamais assez sur la nécessité d'u-
ne sérieuse préparation.

L'empressement avec lequel les gens de nos vil-
lages et lc public étranger vont assister aux repré-
sentations théàtrales serait une raison suffisantc pour
les inserire au nombre de nos traditions; Pour nos
jeunes , le théatre est un excellent moyen de déve-
loppement . Souhaitons qu 'ils le comprennent et que
l'on puisse continuer à faire appel à leur bonne
volonté. Candide Moix

CANTON *<3 * DU VALAIS
SAXON

Blessé par une moto
M. Giovanni Agostini , ouvrier à Ecòne , a été ren-

versé et blessé par M. A. Siegriste , de Zurich , qui
circulait en moto. M. Agostini souffre d'une fracture
de la clavicule gauche et de plaies diverses.

ST-MAURICE

Un voleur arrèté
Un Italien , ouvrier à l'entreprise EGT , à St-Mau-

rice , a été soulagé de 1.400 francs suisses et de 6000
lires. La ipolice a arrèté l'auteur de ce voi , un Fri-
'bourgeois nommé F.B. qu; a été mis à la disposition
de la justice.

CHRONIQUE f0$\SÉDUNOISE

Le 25e anniversaire de la
« Pouponnière »

Le manque de place nous obLige à renvoyer au
prochain numero le compte rendu de ce jubilé au-
quel prit part Son Excellence Mgr Adam , M. le
conseiller d'Etat Oscar Schnyder, M. Georges Ma-
ret, président de Sion , M. le Rd Pére Fux , direc-
teur de Caritas et plusieurs personnalités.

Les travaux de la Lienne seront
bénis

Mailgré toutes Ics prècautions prises , . les travaux
en haute montagne font chaque année de nombreu-
ses victimes. Forte de sa confiance cn Dièu , la po-
pulation d'A yent a exprimé le désir do voir la bé-
nédiction divino descendre sur les travailleurs des
chantiers de la Lienne.

Le Conseil d'administration de l'Electricité de la
Lienne a fait sien ce projet et a demande à S.E. Mgr
Adam de vouloir bien procéder à la bénédiction
des chantiers. Avec son amabilité coutumière, Leve-
que du diocèse a accepté cette invitation avec em-
ipressement et la date en a été fixée au mercredi
15 septembre 1954 à 11 heures.

Nominations
M. Gerard Gattlcn , fonctionnaire postai et fils du

regretté .conseiller communal Joseph Gattlen , a été
appelé au poste de chef du service de facturation
aux Services Industriels de Sion , en remplacement
de son frère démissionnaire.

Nous lui présentons nos compliments , ainsi qu 'à
Mlle Sierro , fille de notre agent de police, nom-
mée maitresse aux éeoles primaires de notre ville,
et à M. Julien Bonvin , de Veysonnaz , choisi corn-
ine nouveau maitre aux écolles des garcons. Ces deux
personnes seront mises à Ja tète de deux des trois
nouvelles classes que la ville de Sion doit ouvrir
cet automne , devant l' a f f lux des élèves. La troisième
classe sera dirigée par Mme Gay, qui s'occupait j us-
qu 'à maintenant de la classe dite dcs «fermés du
Rhóne» , dont la suppression a été décidée d'en-
tcnte avec la commune de Salins. Les élèves des fer-
més éloignées seront amenés en ville par un servi-
ce de cars .

IP PAIIFAII Rue de Conthey * SION
LC UnUCHU G. de Preux - tèi. 2 20 16

Vinà fins du Pays et francais

Vin de table dès Fr. 1.30 le litre
Livraison à domicile

Adressez-vous au spécialiste !
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Lundi 23 aout 1954

12.00 Chansons populaires polonaises. 12.45 Infor-
mations. 12.55 Plein air. Chansons et musique légère.
14.30 Thè dansant. 16.50 Musique de chambre. 17.45
Femmes artistes. 18.00 Radiesthésie. 18.15 La quinzai-
ne littéraire. 18.55 Le micro dans la vie. 19.15 Informa-
tions. 19.25 Le miroir du temps. 19.45 Les caprices de
Mireille. 20.00 La pièce policière du lundi. 20.50 en
Vedette (variétés). 21.50 Voyage aux Iles. 22.30 In-
formations. 22.35 Musiques du Nouveau-Monde. 23.00
Les Championnats du monde eyclistes sur piste .

Mard i 24 aoùt 1954
7.00 Radio-Lausanne vous dit bonjour ! 7.15 Infor-

mations. 11.00 Emissions d' ensemble. 12.15 Les valses
de Chopin. 12.45 Informations. 12.55 Vive la fantaisie !
13.30 A la Hongroise. 16.30 Oeuvres pour piano. 1G.50
Airs à danse et chansons du XVIIe siècle francais.
17.10 Quatuòr en mi bémol majeur. 17.30 Brésil , his-
toire d'un grain de café. 18.15 Les mains dans les po-
ches. 18.20 le quatuor Harold Smart. 18.25 La paille et
la poutre. 18.45 Les Championnats d'Europe d' athlé-
tisme. 19.00 Le micro dans la vie. 19.25 La libération de
Paris. 20.30 Le troisième homme. Soirée théàtrale. 22.30
Informations. 22.35 Jean Giraudoux et le sport. 23.00
Les Championnats du monde cyclistes sur piste .

Mercredi 25 aoùt 1954
7.00 Radio-Lausanne vous dit bonjour ! 7.15 Infor-

mations. 7.20 Concert matinal . 11.00 Emissions d'en-
semble. 11.00 Trois belles pages de Wagner. 11.30 Sa-
xophone et piano. 11.50 Refrains et chansons modernes

Entréprise de matériaux et construction cherche

représentant
pour vente d'un nouveau produit , rayon Suisse
romande. Débutants s'abstenir. Bon gage. Entrée
immediate.
Adresser offres et références ù Case Postale
52138 Sion.

Perdu
une montre bracelet de
dame, parcours menui-
serie Kamerzin en pas-
sant le petit chemin
bord du canal jusqu 'au
batiment Beauregard.
Rapport. contre récom-
pense chez M. Antoine
de Kalbermatten, Sion.

On cherche place de

chauffeur
à Sion ou environ. Poids
lourds et légers. S'adr.
sous chiffre P 10176 S
à Publicitas, Sion.

On cherche pour le ler
septembre

jeune fille
pouvant coucher chez
elle comme aide au mé-
nage. Bon gage. Entrée
immediate ou date à
convenir. Tel. 2 21 77.

leune fille
pour garder les enfants,
pour 2 à 3 mois. S'adr.
Arthur Revaz, serrurier,
Sion, tèi. 2 25 09.

Hòtel-restaur. de cam-
pagne demande pour dé-
but septembre

sommelière
debutante acceptée. Bon
gain assuré. Vie de fa-
mille. Offres à l'Hotel de
l'Ours, Sugiez (Frib.).

Fraisiers
Triomphe de Thiange.
Grosse fraise demi-pre-
coce déjà connue en Va-
lais. Plants à 15 fr. le ct.
René Cuendet, Brem-
blens sur Morges (Vd).

On cherche à Sion un

appartement
2 ou 3 pièces, si possible
avec salle de bain , pour
début ou fin octobre 1954
Offres sous chiffre P
10105 S Publicitas Sion.

A vendre un

aspirateur
Nilfisk. Ecrire à Publi
citas Sion sous P 9950 S

Rédacteur responsablc :

# F.-Gérard GESSLER m\t
Tel . 2 19 05 ou 2 28 60

Pianiste-
accordéoniste

c h e r c h e  engagement
Bonne référence. S'adr.
sous chiffre P 10117 Pu-
blicitas. Sion.

Jeune homme
cherche emploi comme
magasinier ou débutant
pr travaux de bureau.
S'adr. au bur. du jour-
nal sous chiffre 6354.

Jeune fille
ayant dip lòme commer-
cial et pratique cherche
place dans un bureau.
Libre de suite. S'adr.
sous chiffre P 10075 S
Publicitas Sion.

On cherche à vendre,
par producteur , 2000 1.
de bon

vin rouge
du pays. Prix très inté-
ressant pr toutes quanti-
tés. S'adr. sous chiffre P
10079 S à Publicitas
Sion .

A louer à jeune homme
sérieux

chambre
indépendante. tèi. 2 28 04

Emprunt
On cherche a contracter
auprès de particulier un
emprunt de 26.000.- en-
viron , contre garantie
hypothécaire de ler or-
dre, faire offre écrite au
bureau du Journal sous
chiffre 6353.

A vendre
2 ovales

chène avinés, 7G0 et 795
1. S'adres. à Publicitas,
Sion , sous chiffres P
10168 S.

A vendre en ville de
Sion

appartement
3 pièces Vi. S'adres. au
bureau du journal sous
chiffre 6356.

On demande

vendeuse
capable. Offre : Pàtisse-
rie Kuhn, rue du Rhóne
Sion.
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Assistant social
Expériences étendues et connaissances personnolles
grande entreprises (usines, ateliers ou genie civil)
cherche place stable dans établissement de Suisse
romande. Références ler ordre. Certificats à dispo-
sition. Disponible fin 1954. Ecrire sous chiffre P
10044 à Publicitas Lausanne.

Tirs t balles
Des tirs au fusil-mitrailleur, à la mitraillette, au pis-
tolet et au mousqueton auront lieu dans la région
d'APROZ ( a n c i e n n e  mine dans la gorge au sud
d'Aproz et 800 m. à l'est d'Aproz) aux dates suivan-
tcs :

Lundi 23 aoùt 1954 0730 - 1200
Mardi 24 aoùt 1954 0730 - 1200
Mercredi 25 aoùt 1954 0730 - 1800
Jeudi. 26 aoùt 1954 0730 - 1200

Le public est avisé qu 'il y a danger de circuler à pro-
ximité des emplacements de tir et doit se conformer
aux ordres donnés par les sentinelles.

Place d'armes de Sion, le Cdt. :
colonel Wegmuller, tèi. 2 29 12

» *

TIRS D'ARTILLERIE
Des tirs d' artillerie auront lieu dans la région de GRI-
MISUAT - ARBAZ - SAVIÈSE - AYENT :

mercredi 25 aoùt 1954 ) 0800 - 1800
i ' . .' - i' i ; '  . - ¦

jeudi 26 aoùt 1954 ) 0800 - 1800

év. vendredi 27 aoùt 1954 ) 0800 - 1800

Pour de plus nmples détails , on est prie de consulter

le Bulletin Officiel du canton du Valais et les avis de

tir affichés dans les communes intéressées.

Place d'armes de Sion :
Le Cdt : Colonel Wegmuller

Nous achetons

W l  LLI  A M S
tombées, véreuses, picrreuses au prix de 15 ct.
le kg., ler choix 52 ct. 2me choix 32 ct. Paiement
comptant.
Pitteloud , fruits , Tel. (027) 2 18 5G.

, ,

A ENLEVER
eause départ 1 Lambretta Luxe 195Ì , état par-
fait ; 1 Cyclo-rameur Nyon, état de neuf ;
1 Bulini sculptc.

A visitor chez

Busenhart Sports - Vevey
Tel. 5 25 15

_. J

Bazar textiles, cherche

vendeuse
possédant de bonnes connaissances dans la bran-
che, Iangue : frangais et allemand nécessaire, si
possible italien. Place à l'année. Les personnes
au-dessous de 30 ans, sont priées de s'abstenir
Offre avec curriculum vitae, copies de certifi-
cats et photo sont à envoyer sous chiffre 6357 au
bureau du Journal.

f— '—'

Grande entréprise
industrielle à Bienne

cherche

EMPLOYEE DE BUREAU
expérimentée, comme SECRETAIRE du ehef-
eomptable, correspondanee en frangais, alle-
mand et anglais. Place intéressante et stable.
Possibilité de se perfectionner dans les langues «
Adresser offres sous chiffre M 40388 U à Pu-
blieitss Bienne

2 BS »l
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Vendeuse
qualifiée dans la bran-
che alimentation cherche
emploi. Ecrire sous chif-
fre P 10184 S Publicitas
Sion.

Entréprise de la place
cherche

jeune homme
pour travaux divers. En-
trée immediate. Ecrire
sous chiffre P 10182 S
Publicitas, Sion.

A vendre
1 Opel Rècord 54 neuve
1 VW 51, 1 camion Com-
mer-Diesel 6 cyl. 24 PS,
2 jeeps Willis Occasion.
Garage Branca , Vétroz.
Tel. (027) 4 13 32.

Faille
de blé indigène, botte-
lée, livrable par wagon
et par camion.

Prix avantageux.

W. Robert-Tissot, Pro-
duits du sol en gros, Sion
tèi. 2 24 24.

ATTENTION

Fromage gras
à Fr. 4.— le kg. envoi
par 5 et 10 kg.

Laiterie Odon Gross-
rieder , comm. from. Vil-
larsel-Ie-Gibloux FR.

A louer

appartement
de 3 chambres, gde cui-
sine, eau eourante, lu-
mière, chauffage. L e
tout meublé, jardin atte-
nant. Altitude 1350. Li-
bre à partir du ler sep-
tembre. Conviendrait pr
personne ayant besoin
de repos. Offres s. chif-
fre P 10082 S Publicitas
Sion.

On cherche pour Lyss

jeune fille
pour faire cuisine et te-
nir ménage, sai. men-
suel 140 fr. plus les con-
gés. Pension et 1 o g i s
compris. Vie de famille.
S'adres. sous chiffre P
10180 S Publicitas, Sion.

r

CONDUITE
INTÉRIEURE
à partir de

- 4.800.-
KASPAR FRÈRES
Garage Valaisan

SION
Tel. 2 12 71

Distributeurs locaux :
BRIG : Franz Albrecht,
Garage des Alpes. —
MONTANA : P. Bon-
vin, Garage du Lac —
ORSIÈRES Gratien Lo-
vey, Garage de l'En-
tremont. — VISP : Ed.
Albrecht, Garage. —
MARTIGNY : A. Mé-
trailler, Garage. —
MONTHEY : F. Moret
Garage du Stand. _

Banaue de Sion, de Kal&ermatten « Cie. Sion
SOCIETE EN NOM COLLECTIF

Préts
hypothécaires
sur comptes courants
de construction

sur comptes a vue et à terme
DépÒtS sur obligations

sur carnets d'épargne

# ESCOMPTE ® LOCATION DE COFFRE-FORTS

Gilera - Iso
Macchi

Vélos-moteur « Sachs
cn magasin

A G E N C E

Pierre Ferrerò
SION

Pour la cueillette
des fruits :

¦ ECHELLES

¦ PANIERS

¦ CUEILLE-FRUITS

¦ CALIBRES

¦ BASCULES

¦ BOITES A MIEL

Agence agricole :

D E L A L O Y E  & J O L I A T
; SION

De retour
Mardi 24 aoùt

Mme Rossire
Hotel du Midi , Sion.
Essayez le nouveau pro-
duit à cheveux breveté
Arrèté la chute, òte les
pellicules et fait pous-
ser les cheveux. Attes-
tation à disposition.



Goa, Pondichéry
et Chypre

C'est par souci de concision que lc titre ci-
dessus met ensemble ces trois points du globe
qui , bien qu 'au méme moment au premier
rang de l'actualité, différent complètement
par leur statut politique.

Goa, c'est une partie du territoire portu-
gais. Aux Indes, l'enclave portugaisc a Ics mè-
me droits et devoirs que la métropole. Lcs
sujets portugais et Ies sujets luso-indiens ont
Ics mèmes droits. Il n 'y a donc pas d'applica-
tion de droit colonia).

Les Indes ne sont plus colonie britannique.
M. Nehru entend liberei- entièrement le terri -
toire indien. Ses querelles avec le Pakistan
et avec le Cachemire le montrent bien. Il
existe un nationalisme indien qui veut pia-
cer toute la péninsule sous l'egide de la Nou-
velle Dehli.

Aussi n a-t-on pas cte etonne dc voir quo
dcs groupes d habitants de ce pays ont décide
d'aller liberei- (comme on dit volontiers au-
jourd 'hui) Ics citoyens de Goa du « joug por-
tugais ... Le 15 aoùt une marche sur Goa doit
avoir lieu , sans effusion' de sang espérait-on.
Mais les événements sanglants qui ont mar-
que l'occupation de quelques villages isolés
par les nationalistes indiens auxquels se sont
opposés des policiers luso-indiens montrent
que l' affaire ne se passerait pas sans morts.

Le Portugal fait valoir une thèse très pré-
cise. Depuis des siècles, Goa est parcelle du
territoire national. La constitution interdit
tonte cession de ce territoire ; c'est au de-
meurant le grand mérite des Portugais d'avoir
à ce point assimilò leurs colonies quo ces der-
nières ne sont cn fait ct en droit plus dcs
colonies. Les problèmes dc race n 'existent pas.
Des députés représentent Goa au parlement
de Lisbonne. Goa dispose mème d' une eertai-
ne autonomie, plus grande que colle d' une
autre province portugaisc. Par ailleurs , sou-
tient Lisbonne, Ics habitants dc Goa ne dési-
rent nullement se ranger sous la bannière de
l inde.

Les autorités de la Nouvellc-Dehli préten-
dent le contraire. Avec une grande habileté ,
elles assurent que les nationalistes indiens ne
veulent pas employer la force. Partisans de
la non-violence, ils veulent entrer à Goa pa-
cifiquement et en masse. Ne pas resister si-
gnifierait pour les luso-portugais ètre sub-
mergés à href délai par la marèe humaine.
Tirer dans la foule pacifique serait une faute
encore plus grave.

Aussi, après d'autres protestations, le gou-
vcrneinent Salazard a-t-il propose que l'on
envoie une commission forméc d'observateurs
neutres de trois. pays. L'Inde a très sagement
accepté cette proposition. La situation sera
donc cxamince sur place. II est possible qu 'à
la longue, le gouvemement dc la Nouvelle-
Dchli l' omporte. Il est réconfortant que l'on
ait renoncé à courir le risque d' une bagarre
sanglante, d' une guerre minusculc peut-ètre
mais indigne dc deux nations pacifiques.

A Pondichéry, la situation est tout autre.
Lcs Francais y entretiennent des comptoirs
et les habitants indiens ne sont points ci-
toyens frangais. En outre lc morccllemcnt des
possessions de la France est tel que les In-
diens peuvent supprimer le gaz et l'électri-
cité aussi bien à Yanaon qu 'à Karibal. La
Franco a décide , contre certains gages don-
nés aux Indes de se retirer de cès comptoirs.
Elle ne peut en effet pas rester aux Indes
si elle est prète de quitter l'Indochine. Par
ailleurs, le mouvement nationaliste est favo-
rable au rattachement à l'Inde et non pas à
la formation d' une cntité indépendante. Tan-
dis qu 'à Goa, ce sont surtout les Indiens du
dehors qui désirent le rattachement.

L'Inde donc gagne des poinnts à Pontiché-
ry. Mais elle dédommage les Francais dont
clic reprend certaines charges dans le domai-
ne culture!. Commc par ailleurs l'Inde est la
puissancc-clcf du contróle de 1 armistice cn
Indochine, on comprend que la France ait
tout intérèt à céder sur la question de ses
comptoirs.

A Chypre, le mouvement nationaliste fait
aussi parler de lui. Les Britanniques aimc-
raicnt installer dans cette colonie de la Cou-
ronne le centre principal de leur dispositi!
militaire dans le Moyen-Orient. Depuis son
départ d Egypte, virtuellcment effectué par la
signature dcs accords sur Suez, la Grande-
Bretagne tient à tenir solidement Chypre. Or
les nationalistes veulent le rattachement à la
Grece. On a bien mis au point une constitu-
tion qui accorderait davantage de droits aux
Cypriotes. Mais ceux-ci ne sont guère décidés
à accepter.

La Grande-Bretagne trouve implieitement
l' appui de la Turquie qui ne tient point à oc
que l'allié grec se rapproche au maximum do
ses còtes méditeranéennes. La solution la
meilleure serait en fin dc compte que l' on
installe à Chypre le quartier general de 10-
tan , section Mediterranée orientale. Ainsi , ni
Ics Grecs, ni Ies Turcs. ni los Britanniques
qui sont tous membres du pacte atlantique
n'auraicnt à y redire.

A TRAV(j^^E MONDE
DANS L ILLINOIS

Déraillement d'un train de luxe
Lo train dc luxe Chicago-Los Angeles , « Santa-

Fe Chief », a déraillé , dimanehe , à proximité de la
gare de Lomax , dans l'Illinois. . Tous Ics wagons,
sauf un , ont été renversés , après avoir heurté un
train de marchandises qui so trouvait sur une voie
de garage. Cinq personnes ont été tuées.

D|es équi pes de secours munies dc chalumeaux
essaient actuellement , dc pénétrer dans les wagons
où Ics voyageurs — dont de nombreux sont bles-
sés —¦ sont enfermés.

L'échec de la conférence
de Bruxelles

Los experts so sont réunis , hier mati n , pour pré-
parer ct mettre au point les deux textes qui servi-
ront à l'élaboration du communiqué final de la
conférence.

M. P.-II . Spaak a recu , hier matin , successivement
sir Christofer Warner , ambassadeur de Grande-Bre-
tagne , et M. Charles Herbert , ambassadeur du Ca-
nada à Bruxelles.

Voici lc texte du communiqué final :
1. Les représentants des six gouvemements si-

gnataires du traité dc Paris (C.E.D.) se sont ren-
contres à Bruxelles les 19, 20, 21 et 22 aoùt 1954 ;

2. malgré do longues discussions sur Ics modifica-
tions qui , d'après le gouvemement francais , de-
vraient ètre apportécs au traité de Paris , ils n 'ont
pu réaliser leur accord;

3. ils ont constate que Ics buts principaux dc
leur politi que européenne :

— resserrcr la coop ération européenne pour pro-
téger l'Europe occidentale contre Ics forees qui la
menacent;

— éviter toute neutralisation dc l 'Allemagne;
— contribuer à l'unification de l 'Allemagne .et sa

participation à la défense commune;
— préfi guror une formule politi que et economi

que de l' integration occidentale , rcstent inchangées
4. les ministres ont décide dc publier conjointc

ment
— le projet de protocole d'application du traité

inst i tuant  la communauté  européenne de défense
présente par le gouvemement francais;

— lc projet de déclaration pour l'interprétation et
l' application du traité de Paris instituant la com-
munauté  européenne de défense propose par Ics mi-
nistres des Alffaircs étrang ères dc la Ré publique fe-
derale d'Allemagne , du Royaume de Bel gique , de
ila Républi que italienne , du Grand-Duché dc Lu-
xembourg ct du Royaume des iPays-Bas en répon-
se aux proposition francaises.

CANTON *<$2DU VALAIS
SAAS-FEE

Macabre découverte au pied
du Mittaghorn

On a découvert dos ossements humains ct Ics dé-
bris de l'é quipeincnt d' un al pinistc au pied du Mit-
taghorn. La police a pu établir qu 'il s'agissait des
restes d 'un al pinistc bcrtlinois , M. Richard David , dis-
paru depuis lo 20 aoùt 1936.

VEX

Suites mortelles d'un aceident
M. Charles Métrailler , charpentier à Vex , àgé dc

51 ans , avait été victime d'un aceident. W vient de
mouri r  des suites de ses blessures. Nous présentons
nos sincères condoléances aux familles en deuil.

DERBORENCE

Explosion tardive d'une charge
de dynamite

Sur un chantier , à Derborence , des ouvriers tra-
vaillaicnt avcc des perforatrices. Une d'elles entra
en contact avcc uno charge de dynamite non explo-
séo. Elle éclata brutalcmcnt en atteignant quatre
ouvriers qui ,'furent immédiatement transportés à
l'hòpital rég ional de Sion. Deux hommes , MM.
Paul Due , de Lens , et Marius Carruzzo , dc Chamo-
son , grièvement brùlés au visage , risquent de per-
dre la vue. Leurs deux camarades de travail ont dcs
brùlures et dcs plaies superficielles.
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La Direction pour la Suisse Romande de l'HELVETIA, Soeiété suisse d'assurance contre

les accidents et la R.C., à Genève, a lc très grand regret do faire  part du décès de

Madame Paul GASSER
épouse de son Aqcnt General à Sion.
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La crue Su Rhòne
SIERRE

Le Rhòne monte
Alertés par la sirène samedi à 21 heures, les pom-

piers de Sierre, sous les ordres du cap itaine Muller
se sont rendus aussitòt aux points les plus menacés
par la crue des eaux du Rhòne : à Pcmbouchure de
la Raspille où les eaux ont déjà envahi quelques
jardins potagers, au pont de Finges, dont une des
culées est menacée de sous-minage, au pont de Chip-
pis et à Pembouchure de la Loquette pour préserver
la ferme Pitteloud du refoulement dcs eaux.

Alors que précédemment ce fut toujours la Bon-
ne-Eau qu 'il fallait dompter lors de forts orages, cet-
te fois-ci , elle ne fut pas l'objet dcs plus gros soucis,
son parcours sur le territoire de la Commune de
Sierre est empierré dc beaux moellons de granit se-
lon un pofil qui facilite l'écoulement ; mais en anioni
du territoire de Sierre, ce torrent est encore sauvage;
dès lors l'apport de gravier , gros bloc et de troncs
d arbre n 'est pas évité et ces matériaux ont fallii
obstruer son cours. Mais on veillait et le président
de la ville, M. Elie Zwissig était sur place.

A minuit, M. le préfet de Werra s'est rendu vers
Ies ponts du Rhóne ; le fleuve s'est modéré sur le
matin ; les sacs de sable étaient prèts à étre empi-
lés si une brèche allait s'ouvrir.

A Chippis les eaux sont entrées dans les balles ,
plusieurs fours n'ont pas pu étre allumés. On pom-
pe l'eau. Les pompiers de Sierre sont venus prè-
ter leur aide aux équipes de l'usine. c.C.

SION

Alarme nocturne
Samedi soir, à 22 h. 35, les sirènes ont rctenti

pour alerter le corps des sapeurs pompiers.
La cote de sécurité du Rhóne, de 7 m. 25 était lar-

gement dépassée en raison des pluies torrentielles
Elle indiquait le niveau de l'eau à 7 m. 50, qui mon-
tali de 1 cm. à la minute.

Cette constatation avait été faite par M. Roger
Bonvin, vice-président de la ville , inquict de voit
le grossissement subit des eaux du fleuve.

L'alarme fut également donnée par la radio à
22 h. 20 déjà .

Les services de police, de gendarmeri e, des gardes
civils de I'aérodrome, du Département des travaux
publics furent aussi avertis du danger existant.

SUR LES BORDS DU RHONE
A 22 h. 50, il y avait pas mal de monde vers le

pont du Rhòne, malgré qu 'il pleuvait à verse. Mais
les curieux ne tardèrent pas à rentrer chez eux après
avoir vu de quoi il s'agissait. L'eau montait tou-
jours tant dans le Rhòne que dans le canal.

Les membres d'une famille habitant près du canal
avaient été évacués par mesure de précaution.

Très rapidement, les pompiers furent sur place
sous les ordres du capitaine Louis Bohler , Ics agents
de la police locale sous les ordres de M. Dayer.
commissaire, les gardes civils, Ies gardes du Rhóne
du Rhóne et la gendarmerie à la disposition de MM.
Roger Bonvin et Paul Mudry.

Lc dispositif d'alerte avait parfaitement bien joué.
M. Paul Mudry prit la direction de la manoeuvre
qui s'imposait , c'est-à-dire qu 'il fallait intervenir en
cas d'infiltration des eaux , de rupture de digue, aux
points faibles, etc.

Des patrouillcs de contróle suivaient la berge cn
aval et en amont, de St-Léonard au pont d'A proz.

Des camions, charges de sacs dc sable restaient
à demeure de chaque coté du fleuve ; dcs gaffes ,
sortes de longues perches armées d'un eroe de fer ,
étaient entreposées pour retirer les bois charriés par
le courant. Tout était prévu.

M. Georges Maret , président de la ville et M. Jac-
ques Wolff , ingénieur à l'Etat , se trouvaient aussi
au pont du Rhóne et y restèrent jusqu 'au momnt où
le danger diminua.

A minuit, le limnigraphe indiquait 7 m. 65, alors
qu 'à 23 heures il marquait 7 m. 70. Mais il pleuvait
toujours.

Entre minuit et deux heures du matin il fallut
transporter des sacs de sable près du pont d'Aproz
où il y avait menace de débordement sur une lon-
gueur d'une centaine de mètres.

Petit à peti t la pluie diminua d'intensité. Le Rhó-
ne baissa vers trois heures du matin. Puis, après qua-
tre heures, la situation s'améliora fortement. La cote
d'alerte était encore dépassée de 20 à 25 centimètres.
C'est pourquoi dcs hommes restèrent de piquet di-
manche toute la journée.

Estimons-nous heureux dc n'avoir pas eu à dé-

plorer une rupture de digue ou un débordement qui
aurait tourné à la catastrophe.

Félicitons vivement tous ceux qui ont passe leur
nuit à veiller dans des conditions difficiles.

Nous avons échappé à un grave danger. Seuls le
savent réellement ces hommes valeureux , qui furent
à pied d'oeuvre sans désemparer pour éviter lc pire.

i-S- g-
FULLY

Victime de son devoir
Un jeune hoinme de Fully, M. Nestor Buthcy,

àgé dc 26 ans , marie , pére do famille , avait répon-
du à l'appel lance à la population pour surveiller
Ics eaux du canal et du Rhòne , grossies dangereu-
semont par les chutes de p luie. Il se trouvait aux
Follatèrcs en compagnie d'un autre jeune homme
lorsqu 'il glissa du bord de la berge ct disparu!
dans le canal. II fut  emporté par le courant.  Son
corps n 'a pu ètre rcpèch é que dimanehe , vers midi ,
alors quo l'accident s'était produit à quatre heures
du matin .

AU VAL FERREI
Dcs éboulements sont aussi signalés dans le Val

Ferrei. La route Praz-de-Fort—La Fouly a été cou-
pée. Des ponts de bois ont été emportés. M. Lue
Genoud , voyer d'arrondissement, a pris toutes Ics
mesures pour rétablir la circulation.

ST-LUC

Éboulements sur la route
d'Anniviers

Le mauvais temps a provoque plusieurs g lisse-
ments dc terrain , de nombreuses chutes de pierres
et un éboulement asse; important  sur la route du
vai d'Anniviers. La chaussée , au-dessus des Pontis ,
a été complètement obstruée et la circulation a dù
ótre interrompuc jusqu 'à dimanehe après-midi. Dcs
ouvriers ont été envoyés sur Ics lieux pour dé-
blaycr la masso ébouléc. Sur place so trouvaient M.
Marcel Gard , conseiller d'Etat et M. Wolti , ingé-
nieur , du Service dcs Ponts ct Chaussées.

MARTIGNY

Il voie une auto , renversé un
cycliste, culbute et disparait

MAIS IL EST ARRIÌTÉ
Un inconnu s'est emparé de l ' auto do M. Paul

Chappot , à Martigny. Il disparut en direction de
Vernayaz après avoir zigzagué en ville . Après la
Bàtiaz , l 'homme au volant accrocha un piéton , M.
Valentin Cretton qui fut  Iégèrement blessé , puis
sortit de la route où la voiture s'immobilisa dans
une meunière. Le cònducteur prit la fu i te , mais il
fu t  identifie et arrèté à Martigny. Il s'ag issait du
nommé Francois Rossier , né en 1932.

Une auto fait un impressionnant
tète-à-queue

Une automobile vaudoise circulant très vite , a de
rap è entro La Bàtiaz ot Vernayaz. Après un impres
sionnant tète-à-queue , elle put reprendre sa .course
H n 'y cut ni blessé , ni dégats matériels.

_________BM______i___________M_____B__MBMMWM^BM^Bini

t
Madame Josephine Mctraillcr-Fragnicrc ct ses en-

fants Georges, Claude , Marcia et Marie-Noèlle aux
Agettes,

Mademoiselle Charlotte Métrailler et son fiancò
Claude Jacquat au Locle,

Mademoiselle Alice Métrailler aux Agcttos,
Monsieur et Madame Antoine Fragnière-Praz à Vey-

sonnaz,
Madame et Monsieur Hector Jordan-Métrailler ct

leurs enfants à Riddes ,
Madame et Monsieur Francois Rudaz-Métraillcr et

leurs enfants à Vex ,
Monsieur Clovis Métrailler aux Agettes,
Monsieur et Madame Lucien Mctraillcr-Plaschy et

leurs enfants aux Agettes,
Monsieur et Madame René Métraillcr-Favrc et leur

fils aux Agettes,
Madame et Monsieur Emile' Zuffcrey-Métrailler et

leurs enfants à Muraz-Sierre ,
Monsieur et Madame Michel Mctrailler-Vouillanioz à

Montreux ,
Monsieur et Madame Ernest Fragnière et leurs enfants

à Clèbes-Nendaz,
Madame et Monsieur Rigoni-Fragnièrc et leur fils à

Fontenille (Franco),
ainsi que les familles parentes et alliées ont la profon-
de douleur de vous faire part du décès de

M. Charles Métrailler
Charpentier

leur cher époux, pere, frère , beau-fils, beau-fióre ,
onde et oousin , survenu à l ago de 51 ans , à la suite
d'un aceident , muni de? sacrements de l'Eg lise.

L'ensevelissement aura lieu le mardi 24 aoùt à 10
; heures à Vex.

P.P.L.

Cet avis tient lieu dc faire part.


